
EDMOND JABÈS 

Le Livre du Partage 

Aborder le partage par cette question: «Qu'est-ce 
qui m'appartient?» 

Bilan d:une vie, entérinée par la mort. 
Tout ce qui est n'a d'autre existence que celle que 

lui octroie le partage. 
Un bien scellé est un bien perdu. 
Donner, s'offrir pour, en retour, recevoir, d'autrui, 

un don d'égale importance serait, à· première YU.e, 
le part�ge idéal. 

Mais le Tout est-il partageable ? 
Un sentiment, un livre, une vie peuvent-ils se 

partager dans leur intégralité ? 
Par ailleurs, si l'on rie peut tout partager, qu'est­

ce qui reste et restera toujours hors du partage ? 
Qu'est-ce qui, au sein de ce qui nous appartient, 
n'aura jamais été nôtre? 

Et si nous ne partagions que le vital désir de 
partager, unique moyen, pour nous, d'échapper à 
notre solitude, au néant ? 

E.J. 
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